
UNE CAHIER DEP

À 28 ans, il passe de l’écopâturage à la
jardinerie
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À Rignac, près de Gramat, la pépinière Jardicausse a été
reprise par Jean Landes. C’est un nouveau défi pour ce
jeune entrepreneur.

a pépinière Jardicausse à Rignac a beau être fermé pour quelques jours, le

portail est ouvert et un couple déambule dans les allées en direction de

l’espace dédié aux arbres fruitiers. Un jeune homme, accompagné d’un

affectueux border collie, va à la rencontre des ces habitués qui ont déjà en main

deux pommiers en racines nues. « Nous sommes fermés. Mais vous avez de la

chance, je suis de passage ». Pour Jean Landes, qui a fait des études dans une

école de commerce à Toulouse, l’accueil fait parti du métier, tout comme le

conseil. Sécateur en main, il taille les extrémités des branches des deux arbres.

« La taille permet de respecter un équilibre racines/branches et l’arbre aura

moins besoin de sève pour redémarrer » explique Jean avant de promulguer

quelques recommandations pour la plantation. « Je conseille d’ajouter du

terreau en le mélangeant bien avec la terre présente sur place». A 28 ans, Jean

Landes a déjà du métier. Il faut dire que l’enfant du pays baigne depuis petit

dans l’univers du jardin avec des parents paysagistes depuis 25 ans à Bio. « Avec

plus de 750 fruitiers et 30 espèces d’arbres d’ornement disponibles en racines

nues, les gens viennent de loin, de Figeac à Souillac» explique le jeune homme.

«La jardinerie est réputée grâce au travail mené pendant 20 ans par Florent et

Nathalie, mes prédécesseurs. L’espace végétaux extérieurs est l’un des plus

grands du département ». Et depuis la fin de l’été, c’est désormais lui le patron

de cet établissement.

«Reprendre cette jardinerie s’est imposée comme une évidence»



« Sur linkedIn, j’ai vu sur le compte de Cauvaldor Expansion qu’une pépinière

était à céder. J’ai de suite reconnu de laquelle il s’agissait » raconte Jean. « Je

me suis présenté dès le lendemain ». Si le défi est grand, c’était une opportunité

à saisir pour le jeune Lotois. «J’ai toujours voulu me mettre à mon compte»

explique Jean, passionné par l’entreprenariat. «En fac, je m’ennuyais beaucoup.

Pour m’occuper, j’allais couper du houx chez mon oncle à Saint-Maurice. Je le

vendais chez les fleuristes à Toulouse et j’ai continué avec les noix et les

chataîgnes.» L’idée de reprendre cette pépinière s’est imposée comme une

évidence pour le jeune entrepreneur qui a vu un prolongement naturel avec

l’activité familiale d’aménagement paysager. «J’ai gardé l’incroyable diversité de

plantes et l’âme de la jardinerieen apportant notre touche.» s’enthousiame Jean.

«L’idée est d’apporter toutes les solutions pour aménager son jardin. Pas

simplement le bel olivier mais aussi des plantes plus basiques et utiles pour le

jardin. On peut trouver ici un kit pour faire un tallus ou une haie. Nous proposons

tous les matériaux que l’on utilise dans notre métier de paysagiste» précise

Jean. «Cela va des bordures aux minéraux en vrac». Avec déjà 400 clients

disposant d’une carte de fidelité, les premiers mois d’activité sont encourageant

pour la jeune équipe qui ne manque pas de nouveaux projets. «Nos clients

pourront bientôt repartir avec un plan réalisé avec un logiciel 2D pour aménager

leur jardin.»

David Naulin




